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lettres pour 1'Anglois, qui commendoit a Kinibeld,
dans lefquelles il proteftois, qu'il n'auoit rien remar-
que au Pere qui ne fut tres loiiable, qu'il n'etoit
nullement porte au commerce, que les Sauuages luy
rendoient ce temoignage, qu'il ne penfoit qu'a leur
inftruction, qu'il venoit procurer leur falut au de"pens
de fa vie, en vn mot, qu'il admiroit fon courage.

Ce Capitaine ayant receu ces lettres, & pris vne
copie des patentes du Pere, luy fit toutes les careffes,
dont il fe put aduifer, & quelque temps apres, s'en
alia a Pleimot, de la a Bofton ce font deux villes de
la nouuelle Angleterre. Le Pere remonta vne lieue
plus haut que Kinibeki ou les Sauuages fe raffem-
blerent au nombre de quinze grandes cabanes, ils luy
baftirent vne petite Chapelle de planches, faites a
leur mode, c'eft icy ou le Pere poffedant fumfam-
ment leur langue, les [181] inf bruit fortement, il leur
fait entendre le fujet qui le retenoit auec eux, &
1'importance de reconnoiftre celuy qui les a creez, &
qui les chaftiera, ou qui les benira felon leurs oeuures.
Voyant qu'vne grande partie te"moignoit aymer les
bonnes nouuelles de 1'Euangile il leur demande trois
chofes pour marque de la bonne volonte, & du defir
qu'ils auoient de receuoir la Foy de lefus-Chrift.

La premiere fut de quitter les boiffons de 1'Eu-
rope, d'oii s'enfuiuent de grandes yurongneries,
parmy les Sauuages, les Abnaquiois promirent d'eui-
ter ces excez. Ils out affez bien tenu leurs parole.

Le Pere leur demanda en fecond lieu, de viure
paifiblement les vns auec les autres, & d'arrefler les
jaloulies, & les querelles qui fe rencontrent entre ces
petites nations. II n'eft pas croyable combien les Sau-
uages d'vn mefme quartier font vnis par enfemble:


